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De  Marie- Catherine-Cécile  Bouhourt  ,  dite 
Manette ,  dite  AuwmtetdJte  Bomon ,  agee  de 

> ,  ?y&ïlt 

Vh&tn  t 

1  ndn  às~ 

*m$TÏm  'ar^md^ê^rèdn,  conspmrpë,  ta  no - 

vernir# ybm&fe- ,  ^  &*  Rer*°nriei  **?  —  feétme 

Marye ,  demfti-  ané  rue  "P'o0Èé^Fer ;■  *#?&  Eneore 

prévenue  :dt V 
perèàrHne  du  sieur  Gtânèl-Fierre  $&rssdn , 
suivi  «fe" Mit^rue' Neuve- 
S-aintè-CrétieffMêé  ;  Enfi^^por#  prévenue  et 
accusée  #un trèïMnié  Ëom ticidés  nvec  ptétnèdi- 
tation  >■  sur •  ht  personne  dAHtpipe~Emne&is  pré- 
$6t  -  • *k$k  *fflÊMpd&iét& 

i$ufyt  de,  Ici  letüty  quelle  elêerite  du-fpnu  déjà 
prison.  Terminé  par.  une  Complainte* 


" ' ;v  _  v  (*  J 

Malheur,  «tille  foie  «alfow  *n  j«m«s  personnes  que  la  paresse,  Ta  coquet 
ter‘e  1Î,  m*°vBïae5  compagnies  leur  font  abandonner  le  dhemin  de  la  vertu 
et  de  1  honneur  ,  car  qne  première  tente  en  cmr&me  une  autre ,  çt  bientôt  te 
ernne  succède  j  alors  l’être  immoral  s’abandonne  b  tous  les  excès  et  i  tmm 
les  vices  .*  nous  allons  vo»s  en  donner  *»n  exemple  terrible  dans  une  jean*  fltte 
qm  ayant  perdue  tout  sentiment  de  rel-gtoo,  quoiq»’oyant  reçue  «ne  bonne 
éducation ,  et  appartenant  à  uue  famille  respectable  ,  viens  de  oc  souiller  «fe» 
pw  imâmes  assassinait» 

Lettre  à  *n  Mère  et  à  sq  feinte* 

Oh  /  ma  t çnàre  Mère  .  mais  non  ,  je  ne  mérite 
plus  le  nom  4e  ta  fille  y  je  suis  un  monstre  qui  me 
lait  horreur  / ....  Pourquoi  le  glaive  de  la  justice 
n’a-t-îl  pas  déjà  purgé  h  terre  en  frappant  là  plu» 
scélérate  des  femmes?  Non,  non -,  féternité  ne 
suffira  pas  et  n  aura  jamais  assez  de  «oprmens  et 
de  supplices  pour  me  punir  de  mm  crime*.  0ui> 
c’est  sous  le  masque  de  rhypocrisie  ©f  de'  Ikctm- 
deur  que  j’ai  choisie  ma  première  victime  ,  un 
vieillard  débile  qui  me  comblait  de  ses  largesses ,. 
en  me  donnant  l’hospitalité  ,  et  me  servant  dé  père; 
Quelle  a  été  sa  récompense  ,  la  mort/  ...»  -r-  Moi* 
ame  se  déçhire  à  ce  souvenir.  Et  toir  cfier  Prévost,, 
toi  qui  par  ton  jeune,  âge  était  encor®  <>ân£  expé¬ 
rience  ,  toi  qui  eut  lé  malheur  ^abandonner  une 
tendre  mère  pour  te  livrer  à  un  amour  ardent  que 
tu  voulait  couronner  par  des  noends  sacrés  et  lé¬ 
gitimes  ,  eh  bien ,  c’est  ton  amante,  que  dis- je  / 
c’est  ton  bouréau  qui*  ta  encore  donné  là  mort.  Je 
croyais  en  bravant  le  Ciel  et  là  justice  humaine  que 
ces  crimes  ne  se  seraient  jamais  découverts  ;  enhaip- 
die  par  l’impunité,  je  voulus  encore  commettre  un 
autre  assassinat ,  et  je  m’adressai  à  une  femme  qui 
depuis  long- tems  sc  croyait  mon  amie  ,  et  me  ren¬ 
dait  de  tems-à  autre  .dés  services  ;  quelle  hit  encore 
sa  récompense,,  mon  ingratitude  et  la  mort  que  je 
lui  destinait  v  mai*  Bien  irrité  de  tant  de  forfaits  ne 
permit  pas  que  ce  troisième  crime  s’accomplisse^. 


t  *>  ,,  „ 

C  0  ¥  t  t >1 W  T  E. 

Atn  :  Z?*  MNP*  Sorgftr  volage. 

Iteim  séte  né  densité 
Envain  j’eus  les  attfeitej; 

En  moi  d’on  monstre  h<?rrîbl§ 

On  voit  aygsj  le?  traita  i  '  > 

Des  passi„Ofj>  jnfaiôPS 
Nourrirent  naa"  forewr , 

Et  jfe  l’jjnfoK  Jpg  &JQ4& 

Ont  passées  flM)  feqmFr 
•  f-  ,-CAcirArrtrjl  pexgdi#* 

D’un  funes&  àe^§çiia  r  , 

En  hongre  tr»vçgtte 

Je  me  fia,  assassin  p  »  ' ■  ' 

Sans  £»& ,  »m  «Fnwrtr* 

Je  m  armai  a  «B»  H*rte«»r 
Et  d’iig  yieiJtv4  piaule 
Je  devins  l'aflreux  |>Ottrfew 
Alcwvs  jfe  lé  i&âti€£ 

Trompant  tes  g«wsüte$i* 

Je  vis  aygç  Je  vie# 

Les  crimes  triompîtaftaf . 

Leur  succès  wi’ep«7r>mfgg^|.  f  ; .  _  _ 

Ét  par  l’impunité 
Sentant  croître  299  TMMtf 
Le  remords  ést  clompt^ 

Je  fis  la  connaissance 
D  un  jeune  homme  feiw  nif 

KspJdi  dpjgfia  .absence  •  ' 

Chacun  fut  étonné  ;  : 

Sa  chambre  fot  'ouverte , 

Il  g  fut  trouvé  mort, r  3v 
Mg  fnain  su  meurtre  ««perte  y 
Avait  hâté  son  sort*  • 

Di  te  kmm  iUw**-  ■  *< 

fait  ost  très- certain^ 

àmà-tma  te  fe*  l’â^lrV'  " : 

Ty  fyS  par  , 

Pan*  mn  lif  te  iç  trgnvç  t 
-JW»*  $  pmnbte  dhnrjteByî 
A  l’ièîf  Pt  te  1.9*  proaye 
5>’tm  tygrp  l«  foreur. 

Ppy^  $e  méftre  et»  d$N*e* 

Elle  sort  de  son  lit , 

Eite  fote 

Mon  courage  faiblit  :  '?  ' 

.  <lp  la*s?e  wa  vêetime. 

Fuis  ;  mais  prise  biéritât, 

Cç  ftit  mon  dernier  crime  r 
Car  voici  l’éch_a£audV 
0  jeunesse  attendrie  ÏT 


m 


t-oh*  de  verser  dés  pleurs  # 
iWtwtt  une  furie  y  '■ 

N«  plains  point  ses  malheurs  3 
Mes  forfaits  sont  la  suite 

S*e  mes  dérëgîemens  r  f.  , 

vite  la  conduite 
Qui  causa  raes'tourmena. 

En  intrigues,  féconde. 
N’aimant  «mole  détour ,  L 
Pour  le  metheutr  du  Monde  : 
Hélas  J  je  vis  le  jour, 

La  nature  outragée 

Me  rejette  an  néant  r 
De  mes  crimes  chargée  , 

Je  vais,  an  monmnent. 

Apieu  Mère  trop  tendre 
Que  jè  n’écnùtai  pas  j 

Adieu . daigne  m’entendre 

Si-près  de  mon  trépas.  " 
Adieu  Tante  trop  vraie  , 

De  qui  te  soin  pressant 
Fut  d’arracher  Vivraye 
Parmi  le  bled  croissant. 


■  NnmSmà  bons  i  jouer  aux  loteries.. 

Elle  étoit  âgée  de  —  aa 

1%  assassinat  de  la  femme  Marye  ,  novera. ,  le  3o. 

Exécutée  eu  Mai ,  le  •  16. 


Son  etrivé  à  l'échafaud,  V 

En  arrivant  à  l’échafaud  elle  a  commencé  par  embrasser  son  confesseur 
et  ensuite  les  exécuteurs }  ëlle!  s  est  protêt  né  et  i  dit  à  haute  vois  j  (&  !  mon 
Dieu,  mon  âme 'tonte  crioHityUe  v/  ppreitve^amtipêV  mais  elle  est  accom¬ 
pagné  du  repentir  le  plus  Vrài  et  1*  piua  sncére  :  j’tmplora  ta  miséricorde  , 
levais  mourir  bien  coupable  «  tuais  bien repentante  J  Elle  a  tourné  se  lête  du 
côté  de  son  confesseur  :  Ahi^rad»!  père  pries  Die#  qu'il  .me  pardonne  mes 
crimes  j  elle  s'est  relevée  'a^ec  térigjaatoon  et  le  glaive  vengeur  l’a  frappée. 


PeZianpimeri* 
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